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Cette ®tude sôest faite sous lô®gide dôun comit® de pilotage qui sôest r®uni ¨ quatre re-

prises entre le 30 juin 2023 et le 30 mai 2024. Il ®tait compos® de structures institution-

nelles (Service de lôEtat charg®s de la vie associative, Conseil d®partemental 41) et de struc-

tures associatives, r®gionales (Mouvement associatif, CRESS) ou d®partementales 

(Observatoire 41, BGE 41, CDOS 41, BIJ 41).  La liste de ses membres est accessible dans 

le rapport complet de lô®tude. 

Lô®tude poursuit les trois objectifs suivants :  

¶ faire un panorama des associations pour mieux les conna´tre 

¶ mesurer lôimpact de la crise sanitaire pour mieux les soutenir 

¶ comprendre leurs besoins pour mieux les accompagner 

¶ Les donn®es publiques issues des d®marches administratives usuelles des as-

sociations (ex.: d®claration en Pr®fecture )  => voir p.6 

¶ Les donn®es obtenues via un questionnaire en ligne dont le contenu a ®t® 

construit avec lôappui du comit® de pilotage => voir p.7 

Pour r®pondre ¨ ces objectifs, trois phases ont ®t® envisag®es : 

¶ Une phase de concertation pour mobiliser les partenaires de lô®tude 

¶ Une phase de collecte des donn®es faite en deux temps (voir ci-dessous) 

¶ Une phase dôanalyse de ces donn®es et de r®daction des livrables 
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Le fichier RNA a ®t® obtenu le 30 juin 2023 via la plateforme ouverte des donn®es pu-

bliques fran­aises (data.gouv.fr). Ce r®pertoire, mis en place en 2005 dans le Loir-et-

Cher, contient des informations transmises par les associa-

tions lors de leurs d®clarations en Pr®fecture (cr®ation, modi-

fication statutaire, etc.). Il nous donne notamment de la ma-

ti¯re sur les dynamiques de cr®ations et de dissolutions, sur 

lôobjet social et le si¯ge des associations, etc. Il existe aussi 

un fichier ç Import è qui recense les associations cr®®es avant cette date et qui nôont ja-

mais effectu® de mise ¨ jour depuis 2005. 

Pour une meilleure connaissance des associations employeuses, lô®tude sôest 

aussi appuy®e sur les donn®es r®colt®es aupr¯s de lôURSSAF et de la MSA par 

la Chambre r®gionale de lô®conomie sociale et solidaire (CRESS) du Centre Val

-de-Loire quôelle publie dans ç LôESSentiel è.  

¶ 

¶ 

Le r®pertoire Sirene recense les ®tablissements dot®s dôun num®ro Siret, 

lequel leur a ®t® attribu® lors de leur d®claration par lôassociation aupr¯s de 

lôINSEE (non employeuse) ou de lôURSSAF/ de la MSA (employeuse).  Deux 

extractions ont ®t® faites le 17 juillet 2023 et le 16 f®vrier 2024. Elles nous 

donnent de la mati¯re sur les associations employeuses (pour les ann®es 

2020 et 2021) ainsi que sur les ®tablissements secondaires pr®sents sur le 

d®partement. 

D®partement du Loir-et-Cher 
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Ce questionnaire a ®t® con­u avec le logiciel libre                    

Il a ®t® construit en quatre parties :  le profil de lôassociation (1) et de ses membres (2), 

sa sant® (3) les difficult®s rencontr®es et les leviers pour y r®pondre (4).  Le nombre im-

portant de champs conditionnels quôil contient lui a permis de sôadapter au mieux au pro-

fil tr¯s h®t®rog¯ne des associations. Celles-ci pouvaient sôappuyer sur un guide dôutilisa-

tion, sur une liste des documents utiles et sur une version num®rique compl¯te de ce 

questionnaire. Le questionnaire contenait aussi des liens vers des ressources utiles 

(r®pertoire Sirene, associations.gouv.fr, etc.) 

Suivant les recommandations nationales, le choix a ®t® 

fait de faire une diffusion le plus large possible aux asso-

ciations de Loir-et-Cher, en sôappuyant principalement sur 

les communes et les r®seaux associatifs. Et ce en restant 

vigilant ¨ ce quôil y ait une bonne r®partition territoriale et 

par secteur dôactivit® pour obtenir un ®chantillon le plus 

repr®sentatif possible des associations du d®partement.  

Une premi¯re phase de diffusion sôest d®roul®e du 20 no-

vembre au 31 d®cembre 2023. Elle a permis de r®colter 

pr¯s de 350 contributions. Au 4 f®vrier et suite ¨ une re-

lance cibl®e, notamment aupr¯s des associations cr®®es 

il y a moins de 20 ans,  ce chiffre est mont® ¨ 419, soit 

environ 6% de lôensemble des associations actives. 

120 des 419 associations r®pondantes ont ®valu®, ¨ lôissue de la campagne de diffusion 

le questionnaire en ligne. Les retours sont globalement positifs, ces associations le ju-

geant simple dôutilisation, compr®hensible, pertinent et ¨ m°me de contribuer ¨ une meil-

leure connaissance des associations. 
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Depuis 2007,  le Paysage associatif fran­ais
1 
est publi® ¨ inter-

valle r®gulier. Les donn®es qui y sont pr®sent®es constituent le 

r®f®rentiel principal pour toutes les analyses comparatives ¨ 

lô®chelle nationale. Cela supposait de sôappuyer sur la m®thodo-

logie d®velopp®e par Viviane Tchernonog, chercheure au 

CNRS.  Côest ce qui a servi de base au calcul du nombre 

dôassociations actives, au classement th®matique, aux four-

chettes utilis®es pour trier les associations par budget, par 

nombre de b®n®voles, etc. 
1 la derni¯re ®dition, ci-contre,  a ®t® publi®e en ao¾t 2023 

Viviane Tchernonog a ®galement travaill® avec le R®seau national 

des maison dôassociations sur la d®marche des observatoires locaux 

de la vie associative.  Sôil y a eu peu dô®tude r®alis®e ¨ un niveau 

d®partemental, la grande majorit® se faisant au niveau communal, 

elles nous offrent des points de comparaison territoriaux int®res-

sants.  Elles ont ®t® une sources dôinspiration dans la construction 

du questionnaire et dans la pr®sentation des r®sultats de lô®tude, no-

tamment lôinfographie. 

Depuis une dizaine dôann®es, lôassociation Recherches et solidarit®s 

publie chaque ann®e ç Lôessentiel de la vie associative è sur chaque 

r®gion et d®partement. Sont observ®s la dynamique de cr®ation des 

associations et lôemploi associatif. Sont estim®s le nombre dôassocia-

tions actives ainsi que le nombre de b®n®voles. Ces informations se 

basent sur les donn®es publiques mais aussi sur des enqu°tes r®gu-

li¯res aupr¯s des associations. 
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La principale difficult® rencontr®e pour estimer le nombre dôassociations actives est 

quôune bonne partie des structures inactives ne vont pas jusquô̈ effectuer la d®marche 

de dissolution. Pour nous aider ¨ d®terminer ce nombre, nous nous sommes donc ap-

puy®s sur deux m®thodes, lôune d®velopp®e dans le Paysage associatif fran­ais (80% 

des associations actives du RNA + 6% du fichier import = 7300 associations), lôautre par Re-
cherches et Solidarit®s (calcul dôune fourchette entre les associations d®clar®es il y a moins 

de 12 ans et celles d®clar®es il y a moins de 14 ans soit entre 6600 et 7100 associations).   

 

Ces deux m®thodes nous permettent dôestimer ̈ entre 6500 et 7500 le 

nombre dôassociations actives en Loir-et-Cher.  

Comme rien ne permet de distinguer avec certitude les associations actives et celles en 

sommeil, toutes les donn®es pr®sent®es le seront en valeur relative (côest- -̈dire en pour-

centage) et prendront comme base de r®f®rence les pr¯s de 8800 associations ac-

tives dans le RNA.  Pour les donn®es qui requi¯rent des comparaisons chiffr®es (par 

exemple le nombre dôassociations par habitants), nous prendrons en compte 7000 associa-

tions, calcul®es au prorata des 8800 associations actives (soit pr¯s de 80% dôentre elles) 

Pour sôassurer de la bonne repr®sentativit® de lô®chantillon obtenu via le questionnaire 

en ligne, il a fallu v®rifier un certain nombre de crit¯res (r®partitions g®ographique et th®ma-

tique,  zone dôintervention, poids des associations, etc.).  Sôil y a un bon ®quilibre global (voir 

le rapport complet), il y avait une surrepr®sentation des associations employeuses (28% 

contre environ 11% de lôensemble des associations actives sur le d®partement).  

 

Nous avons fait le choix dôeffectuer une pond®ration afin dôabaisser le poids des 

associations employeuses ¨ hauteur de 11% de lôensemble des associations. 
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Pr¯s de la moiti® des associations 

(45%) ont leur si¯ge social dans lôar-

rondissement de Blois, en coh®rence 

avec la r®partition de la population de 

Loir-et-Cher. Mais ce sont dans les 

intercommunalit®s les moins peu-

pl®es (Perche et Sologne) que le 

nombre dôassociations par habitant 

est le plus fort (30ă contre 20ă au ni-

veau d®partemental) 

Les 3/4 des associations agissent ¨ 

un niveau local. Le caract¯re rural 

du d®partement et lôabsence dôaire 

urbaine dôenvergure favorisent un 

d®ploiement intercommunal. A no-

ter que les associations agissant au 

niveau d®partemental sont principa-

lement bas®es ¨ Blois (pr¯s de 70% 

dôentre elles). 

Il serait r®ducteur de limiter lôactivit® associative du d®partement par les seules associa-

tions y ayant leur si¯ge social. Pour lôillustrer, nous pouvons nous appuyer sur les pr¯s 

de 350 ®tablissements secondaires enregistr®s au r®pertoire Sirene, dont une partie est 

issue des autres d®partements de Centre Val-de-Loire (13%) et, surtout, de la r®gion pa-

risienne (24%). Et il existe bien dôautres associations extra-d®partementales avec des 

groupes locaux nôayant pas de statut juridique propre et dont il est difficile dôestimer le 

nombre. 



 

 мм 

Deux secteurs se distinguent n®anmoins de ce que lôon observe ¨ lô®chelle nationale : 

Les associations de Loir-et-Cher sont r®parties dans des proportions similaires ¨ celles 

observ®es au niveau national. On retrouve ainsi dans les deux cas trois secteurs qui re-

groupent pr¯s des 2/3 des associations : ç Sport et activit®s de plein air è se retrouve en 

t°te, suivi, dans un ordre diff®rent, des secteurs ç Culture è et ç Loisirs et vie sociale è. 
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Plus de 40% des associations ne 

font pas la distinction entre b®n®-

voles r®guliers (qui s'investissent 

dans lôactivit® de lôassociation tout au 

long de lôann®e) et ponctuels (qui 

interviennent de mani¯re occasion-

nelle). Pr¯s de la moiti® des asso-

ciations disent fonctionner avec 

moins de dix b®n®voles r®guliers, 

lesquels repr®sentent les 2/3 de 

lôensemble des b®n®voles.  

92% des associations fonctionnent avec un mode de 

gouvernance classique (Pr®sident, secr®taire, tr®sorier avec 
un conseil dôadministration et/ou un bureau). Elles sôappuient 

en grande majorit® sur un noyau de moins de 10 adminis-

trateurs. Ce sont dans les associations sportives que les 

instances sont les plus ®toff®es, dans les associations 

culturelles quôelles le sont le moins. 
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Pour pr¯s de 50% des associations lôactivit® sôadresse exclusivement ¨ ses membres 

adh®rents. Côest notamment le cas dans les associations sportives (78%). 

Seules 15% des associations sôadressent exclusivement ¨ un public non adh®rent. Côest 

surtout le cas dans le champs sanitaire et social (50% des associations) et dans celui de 

lô®ducation et de la formation (le tiers des associations) 

Côest aussi dans 

les associations 

sportives que se 

concentrent la 

majorit® des 

structures accueil-

lant plus de cent 

adh®rents (53 % 
dôentre elles).  

Mais dans la majorit® des 

associations (55%) nous  
d®nombrons moins de 50 

adh®rents. Côest notam-

ment le cas dans les asso-

ciations culturelles et de 

d®fense des droits et des 

causes (plus de 70%dôentre 

elles) 

89% des associations revendiquent de sôadresser ¨ un public mixte. Seules les associa-

tions du secteur ç Sport et activit®s de plein air è reconnaissent sôadresser ¨ un public 

majoritairement masculin (dans les associations de chasse ou de sports collectifs) ou f®minin 

(dans les associations de gymnastique). 

 

35% des associations sôadres-

sent ¨ toutes les tranches dô©ge, 

63% ¨ au moins trois dôentre 

elles. Ce sont les 50-69 ans qui 

reviennent le plus fr®quemment, 

dôautant plus lorsque lôon prend 

en compte leur poids dans la 

population globale. 
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En se basant sur le nombre de cr®a-

tions par habitants, nous constatons 

que la dynamique de cr®ation en Loir

-et-Cher est un peu inf®rieure ¨ celle 

du niveau national. Mais il y a une 

l®g¯re tendance ¨ la hausse (¨ lôex-

ception de 2020) qui la rapproche de 

la moyenne nationale. Agglopolys est 

le territoire o½ cette dynamique est la 

plus importante. 

Ce sont les associations cultu-

relles qui se d®veloppent le 

plus ces derni¯res ann®es (pr¯s 

de 25% des cr®ations annuelles) 

mais ¨ un niveau inf®rieur ¨ ce-

lui observ® ¨ lô®chelle nationale 

(30%).  Les secteurs D®fense 

des droits et des causes et Hu-

manitaire, social, sant® sont 

ceux qui ont le plus progress® 

(de 10 ¨ pr¯s de 15%). 
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Le taux de dissolution est pr¯s de deux 

fois sup®rieur ¨ la moyenne nationale. 

Cela peut indiquer un plus grand res-

pect des proc®dures administratives 

quôailleurs. Mais il y a sans doute une 

tendance r®elle qui montre une fragilit® 

du tissu associatif, laquelle est percep-

tible sur les arrondissements de Romo-

rantin et de Vend¹me (en particulier lors 

de la crise sanitaire), beaucoup moins 

sur Agglopolys. 

La courbe des tendances ®pouse 

celle des cr®ations, ce qui confirme 

bien le processus de renouvelle-

ment des associations ®voqu® ci-

dessus. Ce taux de renouvellement 

est le plus faible pour les associa-

tions ç Activit®s ®conomiques et d®-

veloppement local è (moins de deux 

associations cr®®es pour une dis-

soute). 


